
 

 
 

FOIRE AUX QUESTIONS : 
 

« Il est difficile d’aimer le sacerdoce aujourd’hui. Tant d’abus, de défections 

chez les prêtres… Aidez-moi à mieux comprendre le mystère du sacerdoce. » 

 

La Vénérable Concepciôn Cabrera de Armida, dite « Conchita », reçut des messages de JESUS 

sur les prêtres. C’est en suivant ces confidences de JESUS aux prêtres que notre réponse sera 

la plus surnaturelle … 
 

GRANDEUR ET EXIGENCES DE LA VOCATION DU PRETRE 

 

Si les prêtres ont été engendrés avec moi dans le sein du père, s’ils sont nés avec moi en Marie, ils 

doivent vivre comme moi et mourir de la même manière que moi. Ils doivent donner leur vie et leurs 

souffrances pour les âmes, afin de les conquérir et de les racheter. S’ils font tout cela et deviennent 

semblables à moi qui suis tout Amour, leur vocation leur sera douce et ils seront prêts à mourir pour 

moi, quand et où il me plaira, pour la gloire de mon Père. 

Malheureusement, beaucoup de prêtres se perdent à cause de leur inertie, de leur dissipation et de 

leur manque de zèle, qui est à l’origine de nombreux problèmes dans l’Eglise. 

Les prêtres auront à me rendre des comptes non seulement des âmes que je leur ai confiées, en les 

mettant sur leur chemin, mais aussi de celles qu’ils doivent aller chercher eux-mêmes pour les sauver. 

Moi, Jésus, je suis le seul à connaître le nombre des âmes naufragées et des vies spirituelles qui ont 

sombré faute de l’aide de mes prêtres. Hélas ! Combien d’entre eux négligent les âmes et les laissent 

tourner en rond sans chercher à comprendre en elles les desseins de Dieu. En matière de direction 

spirituelle, les prêtres ont beaucoup à se reprocher du fait de leur paresse, de leur pusillanimité et de leur 

crainte d’approfondir ce qui est ardu et leur échappe. Pour réagir à tout cela et accomplir le plan de salut 

de Dieu qui les a appelés, les prêtres doivent étudier, prier, me supplier moi-même, et supplier l’Esprit 

Saint qui est toujours disposé à les aider, pourvu qu’ils l’invoquent humblement. 

+ 

L’oisiveté n’est pas permise au prêtre, lui qui a en charge le salut des âmes ! Le prêtre ne doit pas 

s’occuper tranquillement de sa personne, alors que les foules l’attendent et que tant d’âmes appelées à 

la perfection ont besoin de lui ! Car un prêtre ne s’appartient plus, il m’appartient et il appartient aux 

âmes. 

 

 

MARIE ET LA VOCATION DU PRETRE 

 

Un point qui est une grande consolation pour le prêtre et qui, à lui seul, suffirait à lui faire désirer 

devenir un autre moi-même, est qu’au fur et à mesure de cette transformation en moi, il devient 

davantage le fils de Marie, l’objet de sa tendresse, de ses caresses et de son amour pur et maternel. 

Marie est le chemin le plus court de la sanctification des prêtres. 

+ 

C’est Marie qui prend soin du germe de sainteté que l’Esprit Saint dépose dans le cœur du prêtre. 

C’est elle qui nourrit et fait grandir Jésus en eux, veillant sur lui et le défendant, et même le cachant 

lorsque son trésor est menacé. C’est elle qui communique sa pureté au prêtre.  

+ 

Mais Marie est aussi la Mère des douleurs et le martyre du sacerdoce. En effet, lorsqu’elle voit, 

touche et sent en son cœur la blessure causée par les péchés des prêtres, elle fait tout pour reproduire 

dans le prêtre abîmé, les traits de son Jésus, sa physionomie, son âme et ce, même lorsque les souillures 

les plus graves viennent effacer la ressemblance du prêtre avec son cher Jésus. 



Ah ! Si les prêtres songeaient à cela, comme ils agiraient tout autrement envers Marie et avec quelle 

docilité, constance et ténacité ils se laisseraient faire par elle ! Elle seule peut achever et parfaire leur 

transformation en moi. Sa plus grande joie est de reconnaître son Fils en chacun des prêtres. 

 

VOCATION SPONSALE DU PRETRE 

 

La vie divine ne peut être communiquée que par la pureté, dont Dieu est l’origine en son éternelle 

et virginale fécondité. Et comme cette vie divine est ce que les prêtres sont appelés à revivifier dans les 

âmes, il leur faut être purs afin de refléter Dieu et de transmettre aux âmes le trésor qu’ils ont reçu du 

Père. Voilà une des raisons majeures pour lesquelles les prêtres ne peuvent être mariés. C’est parce 

qu’ils sont le reflet de la virginité féconde du Père dans les âmes. 

+ 

C’est sur la Croix qu’ont eu lieu mes noces avec l’Eglise et celles de tous mes futurs prêtres avec 

l’Eglise. Les prêtres sont nés de mon Côté transpercé, comme Eve est née du côté d’Adam. C’est là que 

les prêtres ont reçu l’Eglise comme épouse très pure, la grâce de fidélité envers elle et leur rédemption 

par les mérites de mon Sang versé et de ma vie livrée au Calvaire. C’est aussi sur la Croix que les prêtres 

se sont unis à moi, eux qui ne devaient plus faire qu’un avec moi dans l’unité de la Trinité. 

Tout cela implique pour les prêtres le devoir de servir l’Eglise, de la consoler, de lui donner des fils 

spirituels et saints, d’étendre son royaume, de respecter sa hiérarchie, de travailler dès cette terre à l’unité 

de son corps qui est le reflet de l’unité trinitaire, féconde et très pure. Tout ce qui brise cette unité est 

diabolique, tout ce qui n’y contribue pas est illusion et est, de ce fait, condamné par mon Eglise. 

Cette unité, je l’ai demandée à mon Père lors de la dernière Cène, dans une prière sortie du plus 

profond de mon âme, laquelle exprimait la quintessence de mon amour pour les prêtres. 

+ 

J’ai attiré sur mes futurs prêtres, les mêmes regards que ceux que le Père pose sur moi, la même 

complaisance, la même fécondité. Car les prêtres sont d’autres moi-même lorsqu’ils prononcent les 

paroles de la consécration par lesquelles en ce moment sublime, je suis en eux comme ils sont en moi. 

Pour communiquer aux âmes les grâces qu’ils ont reçues, les prêtres doivent non seulement me 

revêtir, moi, le Christ, mais aussi devenir comme moi des sauveurs, en me faisant revivre en ce monde 

par leurs vertus, ce monde qui a tant besoin d’être sauvé.  

+ 

L’Esprit Saint ne peut s’unir à ce qui est souillé. Aux seules âmes qui parviennent à vivre en restant 

pures, l’Esprit communique une force d’attraction qui leur permet de gagner des âmes à Dieu. Ce sont 

des âmes d’élection, des âmes sacerdotales qui pourront devenir semblables à moi. 

Mais de nombreux prêtres ont perdu cette grâce de pureté et il leur faut se purifier par une lente 

transformation en moi. C’est ma charité qui vient alors suppléer à leur faiblesse, car c’est la pureté de 

ma lumière et mon contact qui purifient, transforment et unissent. 
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